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Au fond ce fondement est 
un dérivé de l’Unicité 
d’Allah,  car si on croit en 
l’Unicité d’Allah (swt), cela 
implique automatique-
ment de croire à tout ce qui 
a précédé, et donc à Sa 
Sagesse, qui nous dit qu’Il 
ne nous a pas créé vaine-
ment, et au terme de notre 
vie terrestre, nous attend 
soit une vie paradisiaque 
ou une vie infernale, ce 
décret sera prononcé par le 
Seigneur des mondes, 
lorsqu’Il nous jugera tous 
de façon égale et juste, 
pour ne laisser à personne 
l’occasion de se plaindre 
ou de remettre en cause le 
jugement dont il fera 
l’objet. 

Définition

Littérale
 -Vertu par laquelle on rend 
à chacun ce qui lui est dû.
-Règle de ce qui est 
conforme au droit de 
chacun.
Littéraire
C’est le fait de mettre les 
choses à leur place.

Allah est Juste avec Ses 
Créatures, Il ne leur fait 
aucun mal. Au contraire Sa 
Miséricorde se déverse sur 
nous continuellement, et 
nos injustices, remontent 

en échange.

Allah dans Sa Façon de com-
mander est Juste, et nous 
demande uniquement ce 
dont nous sommes capables.

Coran : « Nul ne doit 
supporter plus que ses 
moyens ». (Sourate 2, v.233).

Preuve de Sa Justice
  
Preuve rationnelle

Grâce à notre raison nous 
pouvons prouver cela comme 
suit.
En procédant par l’absurde, 
c'est-à-dire en posant les 
hypothèses qui permettraient 
de laisser penser qu’Allah est 
injuste.

Pour quelle raison l’injuste 
peut-il être injuste ?

1. Il peut tout simplement 
ignorer que ce qu’il fait est 
injuste, hors dans l’Unicité 
d’Allah nous avons démontré 
qu’Allah sait Tout.
Coran : « Il (Allah) connaît la 
trahison des yeux, tout 
comme ce que les poitrines 
cachent. » (Sourate 40, v.19).

2.  Il sait que ce qu’il fait est 
une injustice, mais il est obligé 
de le faire. Mais cela n’a pas de 
sens, car Allah a la Supériorité 
sur cet Univers, et est 
Indépendant de tout, et donc 
personne ne peut le contrain-
dre de faire quelque chose.
Coran : « L'éclair presque leur 
emporte la vue: chaque fois 
qu'il leur donne de la lumière, 
ils avancent; mais dès qu'il 
fait obscur, ils s'arrêtent. Si 
Allah le voulait Il leur 
enlèverait certes l'ouïe et la 
vue, car Allah a pouvoir sur 
toute chose. » (Sourate 2, 
v.20).

3.  Il sait que c’est une injus-
tice, mais il a besoin de faire 
cette action pour assouvir ses 

besoins. Comme vu 
précédemment, Allah est 
indépendant de toute chose, 
et n’a aucun besoin dont Il 
dépend. Car c’est Lui qui a créé 
le besoin.
Coran : « Là sont des signes 
évidents, parmi lesquels 
l'endroit où Abraham s'est 
tenu debout; et quiconque y 
entre est en sécurité. Et c'est 
un devoir envers Allah pour 
les gens qui ont les moyens, 
d'aller faire le pèlerinage de 
la Maison. Et quiconque ne 
croit pas... Allah Se passe 
largement des mondes. » 
(Sourate 3, v.97).

4.   Il sait que c’est une injus-
tice, il n’y est pas obligé, et 
n’en a pas besoin, uniquement 
dans le but de s’amuser. Allah 
est comme nous l’avons vu 
Sage, et ne fait aucune chose 
sans but utile. 

Conclusion, aucune de ces 
hypothèses n’arrive à prouver 
qu’Allah est Injuste, donc Il est 
Juste.

Le grand savant imamite Al 
‘Allama Al Majlissi dans son 
Bihâr Al Anwâr (v.5,p.2) , a 
réuni 30 versets évoquant la 
Justice Divine. Voici quelques 
uns de ces versets :

« Cela, à cause de ce que vos 
mains ont accompli 
(antérieurement)!› Car Allah 
ne fait point de tort aux 
serviteurs. » (Sourate 3, v.182).

« Allah atteste, et aussi les 
Anges et les doués de science, 
qu'il n'y a point de divinité à 
part Lui, le Mainteneur de la 
justice. Point de divinité à 
part Lui, le Puissant, le Sage! 
» (Sourate 3, v.18).

« Certes, Allah ne lèse 
(personne), fût-ce du poids 
d'un atome. S'il est une bonne 
action, Il la double, et accorde 
une grosse récompense de Sa 
part. » (Sourate 4, v. 40).

« Nous n'imposons à 
personne que selon sa 
capacité. Et auprès de Nous 
existe un Livre qui dit la 
vérité, et ils ne seront pas 
lésés. » (Sourate 23, v. 62).

L’imam ‘Ali (as) dit : « La Justice 
est la balance divine qu’Il a 
définie pour  Sa Création et Il l’a 
instaurée pour appliquer la 
vérité ».   (Mizân Al Hikma, V.4, 
p.183 )

Les parties de Sa Justice 

 Justice dans Sa Création

Allah donne à chacune de Ses 
Créatures ce qu’elle mérite.
Coran : « ‹Notre Seigneur, dit 
Moïse, est celui qui a donné à 
chaque chose sa propre 
nature puis l'a dirigée›. » 
(Sourate 20, v.50).

 La Justice dans Ses Com-
mandements 

Il y a une règle fondamentale à 
connaître, c’est qu’Allah (swt) 
est Sage, et donc s’Il nous 
ordonne de faire quelque 
chose, c’est que derrière cela il 
y a un bien nécessaire pour 
l’être humain, dont il ne peut 
se passer, et s’Il nous interdit 
quelque chose, c’est qu’un mal 
sûr et néfaste se cache derrière 
cela pour l’homme. Qui d’autre 
connaît la créature que le 
Créateur ? Et tout cela dans le 
but de faire atteindre à 
l’homme sa perfection.

«Certes, Allah commande 
l'équité, la bienfaisance et 
l'assistance aux proches. Et Il 
interdit la turpitude, l'acte 
répréhensible et la rébellion. 
Il vous exhorte afin que vous 
vous souveniez. » (Sourate 16, 
v.90).

A Suivre...
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Al TayammumIl faut savoir que pour pouvoir accom-
plir la prière(pilier fondamental du 
dîn)ou le tawâf obligatoire,certains 
préléminaires doivent être réalisés pour 
qu'elles puissent être effective.
L'un d'entre eux est la 
pureté(Tahâra).Cela signifie que le croy-
ant doit s'acquitter des ablutions pour 
pouvoir prier.Mais il existe une autre 
manière de se purifier en cas de manque 
d'eau,et c'est ce qu'on apelle"le 
Tayammum"(purification par la terre).
Allah dit  dans Son Saint Livre:"...et que 
vous ne trouviez pas d'eau,recourez à 
une terre pure(faites le 
Tayammum)que vous passerez sur 
votre visage et vos mains..." Sourate 
5:6.  

La manière de le faire

1)Avoir l'intention de le faire à la place  
des ablutions,ou du bain rituel.
2)Frapper la paume des 2 mains en 
même temps sur la terre.
3)Passer les 2 mains ensemble sur le 
front à partir de la racine des cheveux 
jusqu'au haut du nez.
4)Passer la paume de la main gauche sur 
le dos de la main droite du poignet aux 
bouts des doigts,puis inversément la 
paume de la main droite sur le dos de la 
main gauche.

Remarques
-Si on n'a qu'une seule main,on frappe sa 
main sur la terre,on la passe sur le 
front,puis on passe le dos de la main sur 
la terre.
-Il n'est pas obligatoire de passer sa main 
entre ses doigts.
-Poser ses mains sur la terre ne suffit 
pas,mais il faut les frapper(d'une 
manière modérée bien sûr).
-Une seule frappe suffit pour le visage et 
les mains.

Ses justifications

1)Non présence d'eau,après avoir cher-
ché l'eau dans les 4 directions à une 
distance de 125m dans les régions 
escarpées,et 250m dans les régions 
plates.
2)Dans le cas ou il n'y a pas assez d 'eau 
pour pouvoir faire ses ablutions ou bain 
rituel.
3)La peur d'un danger en allant chercher 

l'eau(que ce soit pour sa propre 
personne,ou sa famille,ou ses biens).
4)La peur de la soif pour soi-
même,ou autre,et les bêtes 
respectables(cheval,chameau,...).
5)Dans le cas ou il est obligatoire 
d'utiliser l'eau pour laver les impure-
tés et autres,et donc si l'eau n'est pas 
suffisante pour pouvoir laver les 
impuretés et faire les ablutions,on 
utilise l'eau pour le lavage,et on fait 
le tayammum à la place des ablu-
tions.
6)Dans le cas de peur de nuisance 
du fait de l'utilisation de 
l'eau(maladies,autres).
7)Dans le cas ou le fait de chercher 
l'eau aboutit à son 
humiliation,comme si le propriétaire 
du puits par exemple était un 
grincheux,ou un impoli,ou autre.
8)Dans le cas ou le temps pour 
atteindre l'eau est limité,et donc le 
fait d'aller chercher l'eau pourrait lui 
faire rater le dernier temps de la 
prière.
9)Dans le cas ou le temps pour son 
utilisation est limité,comme s'il 
s'était réveillé en retard et que le fait 
de faire ses ablutions lui fairait rater 
le dernier moment de sa prière du 
matin.

Remarques
-Il est interdit de faire le Tayammum 
pour la prière avant son moment.
-S'il sait que l'empêchement 
disparaîtra avant le dernier moment 
de la prière,il doit attendre,et donc 
faire ses ablutions.

-S'il a fait le Tayammum en pensant que 
le temps était limité,et ensuite l'inverse 
s'est avéré,il doit recommencer ses 
prières accomplies avec ce Tayammum.
-Toutes les actions permises en état 
d'ablutions(prière,toucher le 
coran,entrer à la mosquée,...)le sont 
aussi avec le Tayammum.
-Il n'est pas permis d'accomplir un 
Tayammum pour plusieurs bains rituels.
-Il est nécéssaire de faire 2 Tayammum(1 
pour les ablutions et autre pour le 
bain),sauf dans le cas de Janâba ou 1 
Tayammum suffit.
l'eau(que ce soit pour sa propre 
personne,ou sa famille,ou ses biens).

La matière utilisée

1)Ce qui se trouve à la surface de la 
terre(terre en 1er lieu,puis le 
sable,argile,pierre,marbre,etc...).
2)S'il n'y a rien de tout ça,on peut utiliser 
la poussière rassemblée préalablement.
3)Puis la boue sechée(si possible)sinon 
humide.
Les obligations du Tayammum:
1)L'intention.
2)Pas de présence d'obstacle,ou 
empêchement(couleur de 
bic,pommade,graisse,etc...)sur les mem-
bres concernés par le Tayammum.
3)La pureté des membres.
4)Que la terre utilisée soit licite et non 
usurpée.
5)Qu'elle soit pure.
6)L'accomplir soi-même,sauf dans 
l'incapacité(handicap,maladie,...).
7)Respect de l'ordre des 
membres(d'abord le visage,ensuite les 
mains).
8)Continuité des actes(Mouwalât).

            AbdAllah D.

Le Prophète (saw) a 

“Quiconque apprend le Coran sans 
suivre ses enseignements, 

préférant l'amour et la parure de la 
vie d'ici-bas, appellera la Colère 

d'Allah et sera classé dans le rang 
des Juifs et des Chrétiens qui 

rejettent le Livre de Dieu derrière 
leurs dos.”

"Wasâ'il al-Chî'ah": Tom. 4, p. 
727, H. 7 et 11
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Mausolée de Sayyida Al Ma’souma-Qom, Iran

Notre Maîtresse Sayyida Fâtima Al Ma’souma (as)

Sayyida Fatima Al Ma’souma est la 
fille du 7ème Imam, l’Imam Moussa 
Al Kâdhem (as), elle fait partie de la 
lignée pure du Prophète Moham-
med (saw), et elle est une branche 
parmi les jeunes branches de 
l’arbre ‘Alaouite(en référence à 
l’Imam ‘Ali (as)) béni, et la petite fille 
de la véridique notre maîtresse 
Fatima Azahra (as).
C’est par la Faveur et la Grâce 
d’Allah (swt) que cette dame fut 
une descendante de la pure et 
sainte famille du Prophète (saw).
Et il est rapporté selon certain récit 
historique, que l’Imam Al Redha (as) 
(8ème Imam) la surnomma « Al 
Ma’souma » (L’infaillible).

   Elle est née à Médine dans les 
débuts du mois de « Dhoul Qi’da » 
de l’année 173 de l’Hégire selon les 
récits historiques les plus fiables.
Elle vit le jour dans la demeure de 
l’Imam Moussa Al Kâdhem (as), et 
elle hérita de lui la lumière des Ahl 
Al Bayt(as),de leur guidance, de 
leurs sciences dans la Théologie et 
l’adoration et de leur chasteté. Elle 
était connue sous le nom de « la 
fille (Karîmat) des Ahl Al Bayt(as) ».
Elle grandit sous la tutelle de son 
frère l’Imam Al Redha (as), car le 
caliphe Abbaside de l’époque a 
ordonné que son père l’Imam AL 
Kâdhem (as) soit emprisonné, il le 
transferra d’une prison épouvant-
able à l’autre, jusqu’à l’avoir empoi-
sonné en 183 de l’Hégire.

Sayyida Al Ma’souma vécut alors 
avec ses frères et ses sœurs au côté 
de l’Imam Al Redha(as).
Les historiens sont tous d’accord 
pour dire que les enfants de l’Imam 
Al Kâdhem (as) étaient des 
références en matière d’adoration, 
de piété et d’ascétisme.

  L’auteur du livre « Karâmât 
Ma’soumia » (Les vertus 
ma’soumiennes) rapporte le récit 
d’un émigré irakien : Ma mère était 
malade, et j’ai conduis ma mère 
chez ce médecin afin qu’il la diag-
nostique. 

slogan qui était «  Pour la satisfac-
tion de la famille du Prophète » afin 
de tromper et de donner des 
illusions à une petite partie des 
musulmans qui soutenaient cette 
noble famille.
Mais une fois qu’ils sont arrivés à 
leur fin, et qu’ils se sont emparés du 
pouvoir et que les évènements ont 
pris plus ou moins leur cours 
normal, ils se sont retournés contre 
les Ahl Al Bayt(as) et se sont mis à 
tuer, torturer et à réprimer  tous 
ceux qui avaient une relation quel-
conque avec cette noble famille et 
ils ont persécuté, tué et empris-
onné les Imams (as) de cette noble 
famille.

Sayyida Al Ma’souma, ainsi que sa 
famille paternelle, ressentaient une 
vive inquiétude concernant le sort 
de l’Imam Al Redha(as) depuis 
queAl Ma’moun (Caliphe abbaside 
à ce moment là)le fit venir à 
Khorasan (Ville de l’actuel Iran).
Lorsque son frère l’Imam Al 
Redha(as) les a informé qu’il allait 
mourir en martyr durant ce voyage 
vers Toûs (Actuelle Mashhad en 
Iran)ils ont été envahi par un senti-
ment de peur, surtout que leurs 
cœurs étaient encore blessés par la 
mort  de son père l’Imam Al 
Kâdhem (as), qui avait été conduit à 
Baghdad et est sorti de ses prisons 
mort empoisonné.

Tout ceci nous donne un aperçu de 
ce qui préoccupait le cœur de 
Sayyida Ma’souma et ce qui l’aurait 
amener à rejoindre son frère 
l’Imam Al Redha(as) à tout prix.

Sayyida Ma’souma s’est mise en 
route sur les traces de son frère, en 
espérant pouvoir le retrouver 
vivant. Mais les difficultés du 
voyage, avec lesquelles elle n’était 
pas habituée, l’ont très vite empê-
ché de poursuivre son voyage à 
pied. 

Il lui a donné un traitement à suivre, j’ai alors 
ramené ma mère à la maison et j’ai commencé à 
me mettre à la recherche des médicaments que 
le médecin lui avait prescrits. Après peine et 
fatigue j’ai enfin pu trouver les médicaments 
nécessaires.
Lorsque j’étais sur le chemin du retour vers la 
maison, mon regard a été attiré par le dôme de 
l’endroit où est enterré Sayyida Ma’souma (as). 
J’ai senti alors que mon cœur éprouvait l’envie 
de la visiter et d’invoquer Allah par son intermé-
diaire. Je suis rentré dans l’enceinte pure, j’ai mis 
les médicaments sur le côté et j’ai dit à cette 
sainte avec un cœur sincère et désireux :
Ô ma maîtresse, nous étions en Irak et nous 

étions en Irak et nous avions recours à ton père 
« Bâb Al Hawâij » (la porte des besoins ou 
demandes) dans tous nos problèmes et difficul-
tés. Et nous invoquions Allah par son intermédi-
aire afin qu’Il réponde à nos demandes et nous 
ne sortions pas de là sans que nos difficultés et 
problèmes ne soient résolus. Et ici nous n’avons 
pas d’autre recours à part toi et je viens te 
demander d’invoquer pour moi Allah afin qu’Il 
guérisse ma mère de ce qui lui fait mal.

Et le même jour Allah a donné la guérison à ma 
mère par la faveur de la fille de l’imam Al 
Kâdhem (as), et nous n’avions plus besoin des 
médicaments prescrits par le médecin.

Sayyida Fatima Al Ma’souma est née à l’époque 
du caliphe abbaside « Al Rashîd », depuis qu’elle 
est petite elle a ouvert les yeux dans un 
environnement autoritaire et terrifiant. Il faut 
savoir que le gouvernement abbasside s’est 
édifié sur les ruines du gouvernement omeyy-
ade. Afin d’arriver à leur but les abbasides se ont 
cachés leur véritable ambition derrière un 
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Elle s’est donc arrêté et a demandé (à ceux qui 
l’accompagnaient) quelle est la distance qui les sépare 
de Qom, on lui a répondu environ 7O km, elle demanda 
alors qu’on l’y emmène. Une fois arrivée à Qom  elle a 
été accueilli par les personnalités connues de Qom à 
leur tête Moussa Ibn Khazraj, lorsque ce dernier vint 
vers elle, il prit la corde de sa monture et la guida vers sa 
demeure. Sayyida Ma’souma resta dans la maison de ce 
dernier jusqu’à son décès en l’an 201 de l’Hégire. 
Moussa Ibn Khazraj ordonna qu’on lui fasse le bain 
rituel et qu’elle soit vêtue de son linceul, il pria sur elle 
et l’enterra dans une terre qui lui appartenait et c’est à 
cet endroit que se situe son mausolée actuellement. Il 
fit construire un toit au-dessus de sa tombe et  Zeyneb 
la fille de l’Imam Al Jawâd (as) fils de l’Imam Al Redha, fit 
construire un dôme sur celle-ci.

Le surnom de Ma’souma (infaillible) lui a été donné par 
son frère l’imam Al Redha(as) qui a dit : « Celui qui visite 
Al Ma’souma à Qom, c’est comme s’il m’avait visité ». 
Comme on le sait tout comme le Prophète, un Imam ne 
dit rien sous l’effet de la passion et n’exagère pas dans 
ses paroles. S’il a qualifié sa sœur de la sorte, c’est parce 
qu’elle a atteint un niveau de perfection très élevé au 
point de ne plus commettre de pêchés et de négliger 
aucun acte d’adoration obligatoire. Elle a atteint un 
niveau d’infaillibilité mais qui est inférieur au niveau 
des 14 infaillibles et des Prophètes de Dieu qui sont les 
seuls à bénéficier de ce niveau. Et la parole de l’Imam Al 
Redha(as) suffit comme preuve de son infaillibilité.

Le Prophète (saw) a dit:

O 'Alî! J'ai vu ton nom joint au mien dans quatre endroits et je me suis plu à le regarder: Quand j'ai atteint Bayt 
al-Maqdas (Jérusalem) lors de mon Ascension (mi'râj) vers le Ciel, j'ai vu sur son rocher (de Jérusalem) l'écriture: «Il 

n'y de Dieu qu'Allah, Mohammad est le Messager d'Allah que J'ai soutenu par son vizir et appuyé par son vizir». 
J'ai demandé alors à Jibrâ'îl (l'Archange Gabriel): «Mais qui est mon vizir?». Il m'a répondu: «C'est 'Alî Ibn Abî Tâlib 
(p)». Lorsque je suis parvenu au niveau du Jujubier de la Limite, j'y ai vu écrit: «C'est Moi Allah, il n'y a de Dieu que 

Moi Seul. Mohammad est Mon Élu parmi Ma Créature, Je l'ai soutenu et appuyé par son vizir». J'ai demandé à 
Jibrâ'îl (là encore): «Mais qui est mon vizir?». Il m'a répondu: «'Alî Ibn Abî Tâlib (p)». Lorsque j'ai dépassé le Jujibier 
et atteint le Trône du Seigneur des mondes, j'ai vu sur Ses listes l'écriture: «C'est Moi Allah. Il n'y a de Dieu que Moi 

Seul. Mohammad est Mon Bien-aimé que J'ai soutenu et appuyé par son ministre».

"Makârim al-Akhlâq", op. cit., p. 444-445.

O 'Alî! 'Abdul-Muttalib avait institué à l'époque anteislamique (jâhilite) cinq traditions qu'Allah - IL est Puissant et 
Exalté - a légalisées sous l'Islam: 1- il avait interdit pour un fils le mariage avec l'épouse de son père et Allah a 

décrété: «n'épousez pas les femmes que vos pères ont eues pour épouses» (Sourate 4, verset 21); 2- il avait prélevé 
et offert en aumône le Khoms (le cinquième = 20%) sur un trésor qu'il avait trouvé, et Allah a décrété: «Sachez que 

de tout ce que gagnez, le cinquième appartient à Allah» (Sourate 8, verset 41); 3- il avait creusé le puits de 
Zamzam et l' avait destiné à l'usage des Pèlerins et Allah a décrété: «Placerez-vous celui qui donne à boire aux 
pèlerins et qui est chargé du service de la Mosquée sacrée au même rang que celui qui croit en Allah et au Jour 
dernier...» (Sourate 9, verset 19); 4- il avait fixé cent chameaux comme rachat d'un meurtre, et Allah a donné un 
cadre juridique et une force de loi à cette tradition. En outre, il a fixé à sept le nombre de tours à effectuer autour 

de la Ka'abah (lors du Pèlerinage), - alors que chez les Quraych le nombre de tours dans le tawâf n'était pas 
déterminé - et Allah (IL est Puissant et Exalté) a conféré un cadre juridique et légal à cette règle.

"Makârim al-Akhlâq", op. cit., p. 440

O mon Dieu! Fais-moi vivre comme un indigent et mourir comme un indigent et place-moi parmi le groupe des 
indigents le Jour de la Résurrection. Certes, le plus misérable des misérables sera celui qui réunit contre lui la 

pauvreté d'ici-bas et la torture dans l'Au-delà.

"Sunan al-Tarmathî": 2/359; "Al-Mawâhib 
al-Laduniyyah": 2/231
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  Au Nom De Dieu

REGARD SUR LES QUALITES ET LE COMPORTEMENT DE 
L'HONORE PROPHETE MOHAMMAD 

(Par le Martyr Morteza Motahari) Le Prophète détestait la paresse et 
l'inactivité

Il disait: "Mon Dieu, garde-moi de 
l'absence de joie, de l'impuissance et de 
la faiblesse". 

Il invitait les musulmans à 
travailler.

"La pièté possède 70 parties dont la plus 
importante est le commerce licite".

Durant la période d'ignorance, les 
gens devaient subir l'injustice. Pour 
les défendre, il se ligua avec eux 
contre les iniques. Il prêta serment, en 
ce sens, auprès de Abdollah ibn-é 
Jad'an. Plus tard, en se remémorant ce 
pacte, il disait qu'il était prêt à 
l'appliquer si cela s'avérait nécessaire.

En famille, il était la gentillesse 
même

Il n'y avait aucune violence en lui, 
contrairement aux habitants de la 
Mecque, très portés sur la violence. Il 
caressait les enfants des musulmans, 
qu'il asseyait sur ses genoux.

Il était très affable avec les 
esclaves

Il disait aux gens: "Ce sont là vos frères. 
Donnez-leur à manger votre propre 
nourriture et habillez-les de vos 
vêtements. Aidez-les dans leurs travaux. 
Ne les appelez pas "esclaves", car Dieu 
est notre véritable Maître. Appelez-les 
"jeunes hommes" ou "jeunes femmes".

Il se préoccupait de sa propreté 
corporelle et aimait sentir bon

Il ordonnait aux adeptes d'être 
propres, de se baigner les vendredis, 
de se parfumer pour assister à la 
prière collective.

Il était indulgent et gentil dans les 
questions personnelles, mais en ce 
qui concerne le respect de la loi, il 

était impitoyable

Il a pardonné toutes les fautes com-

Dans tout ce qui n'était pas ordonné 
par Dieu, il consultait ses fidèles. Dans 
les guerres, il demandait l'avis des 
commandants des troupes.
Il faisait régner la discipline et l'ordre 
dans ses affaires. Il gardait secrètes 
certaines de ses décisions, afin 
qu'elles ne soient pas connus de 
l'ennemi.

Il détestait la flatterie

il disait: "Couvrez de poussière le visage 
des flagorneurs".
Il aimait prendre ses précautions tout 
le mieux possible, il disait: "Dieu aime 
le travail bien accompli".
Il ne profitait pas des faiblesses des 
gens et luttait, par contre, pour 
atténuer leurs faiblesses.
Il était doté de toutes les qualités du 
leadership: discernement, prompti-
tude de décision, courage, absence de 
crainte et de doute des 
conséquences, prévision, et toutes 
autres qualités spirituelles et morales.

Il a établi un ordre administratif 
dans les affaires publiques de 

Médine

Un groupe de scribes et de secré-
taires était chargé de ce travail. 
Certains notaient le Coran, d'autres 
écrivaient les lettres personnelles, et 
d'autres encore rédigeaient les actes 
publics et privés. Ils tenaient les 
comptes des dons et des taxes. De 
même tous les pactes et alliances 
étaient également rédigés.

L'islam n'était pas exigeant dans 
son prosélytisme

Il prônait l'espoir et s'abstenait de 
menacer. Le Prophète menait active-
ment le prosélytisme. Il voyageait à 
Taëf, se rendait auprès des tribus, 
pendant la période du pèlerinage et 
annonçait la nouvelle religion. Il 
écrivit, en l'an six de l'Hégire, des 
lettres aux dirigeants du monde, pour 
les informer de sa mission prophé-
tique. Une centaine de ces lettres 
adressées à différentes personnalités 
nous sont parvenues.

pardonné les manquements à la loi. 
Il disait: "Les peuples et les nations ont disparu 
parce qu'ils n'ont pas respecté la loi de Dieu".

Il priait Dieu tard dans la nuit

Bien que sa journée entière à Médine était 
occupée aux affaires publiques, il ne réduisait 
pas le temps réservé à la prière nocturne. 

Il jeûnait souvent

Outre les périodes légales de jeûne du mois de 
Ramadhan et de Cha'bane, il jeûnait un jour 
sur deux, en temps ordinaire. 

Il était opposé au célibat et à la pénitence

Il disait à ceux qui voulaient observer la 
retraite: "Votre corps, votre femme et vos enfants 
ont des droits sur vous, et vous devez les 
respecter".

Dans sa manière de vivre, il observait 
l'austérité et la simplicité

Il mangeait frugalement, en se nourrissant de 
pain, de seigle et de dattes. Malgré la simplicité 
de sa vie, il réprouvait la pauvreté. Il estimait 
que la richesse favorisait la société et que 
l'argent devait être dépensé de façon licite.

Sa volonté et sa résistance étaient incom-
parables et il les communiquait à ses 

compagnons

Durant les 23 années de sa mission prophé-
tique, il s'était souvent retrouvé dans des 
conditions les plus difficiles, sans pour autant 
penser un instant à l'échec.Bien que ses ordres 
étaient immédiatement obéis, il n'a jamais 
traité ses disciples avec dureté. 
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Le Prophète encourageait les études

Il obligeait ses compagnons à faire apprendre à lire et à écrire à leurs enfants. Il ordonnait à certains de ses disciples 
d'apprendre le syriaque. Les musulmans, par ses encouragements, apprirent, très rapidement, à lire et à traduire toutes les 

sciences qu'ils trouvaient. Ils entreprenaient, eux-mêmes, des recherches et devenaient, ainsi, le trait d'union entre les 
vieilles civilisations grecque, romaine, persane, égyptienne, indienne et autres, et la nouvelle civilisation occidentale. Ils 

créaient, eux-mêmes, la plus grandiose des civilisations et des cultures de l'Histoire de l'Humanité, la civilisation et la culture 
musulmane.

Le caractère du Prophète de l'Islam, comme ses propos et sa religion, était universel et parfait. L'Histoire n'a jamais eu une 
personnalité comme lui, aussi parfaite dans sa dimension humaine.

Hussein Ali

Le retardataire de la caravane
Dans l’obscurité de la nuit, on entendait au loin la voix d’un jeune homme qui implorait et demandait de l’aide. Son 

chameau, faible et chétif était resté en arrière de la caravane et avait fini par s’allonger, épuisé.  Le jeune homme avait fait 
tout ce qu’il avait pu, en vain, pour faire bouger le chameau et se lamentait à présent auprès de sa monture.

Le Prophète, qui se mettait généralement en route le dernier et avançait en arrière au cas où un faible, un impuissant 
s’écarterait de la caravane, entendit de loin ses lamentations. “Qui es-tu?” lui demanda-t-il après l’avoir rejoint.

“Je suis Jâber”
“Pourquoi restes-tu donc là? Quelle est la raison de ton embarras?”

“Ô Envoyé de Dieu! Mon chameau est épuisé!”
“As-tu un bâton?”

“Oui”.
“Donne-le moi.”

Le Prophète prit le bâton, à l’aide duquel il fit bouger le chameau, puis il le fit agenouiller, et faisant de ses mains un étrier, 
dit à Jâber : “Monte!”

Jâber monta donc et tous deux se mirent en route. C’est alors que le chameau de Jâber prit de la vitesse. Tout au long du 
chemin, le Prophhète fit preuve de bienveillance à l’égard du jeune homme. Jâber calcula qu’il pria en tout 25 fois pour la 

rémission de ses pêchés.
“Combien ton père Abdollah a-t-il laissé d’enfants?” demanda le Prophète en cours de route.

“Sept filles et le fils que je suis”
“Lui restait-il des dettes?”

“Oui”
“De retour à Médine, entends-toi avec ses créanciers, et préviens-moi dés la saison de la ceuillette des dattes.”

“Très bien”
“T’es-tu marié?”

“Oui”
“Avec qui?”

“Avec Une telle, fille d’Untel, une des veuves de Médine”
“Pourquoi n’as tu pas épousé une jeune fille de ton âge?”

“Ô Envoyé de Dieu! Ayant plusieurs soeurs jeunes et dénuées d’expérience, je n’ai pas voulu épouser une femme jeune et inexpéri-
mentée : j’ai jugé préférable de choisir pour épouse une femme mûre.”

“Tu as fort bien fait. Combien as-tu acheté ce chameau?”
“Cinq woqiyas (213 g) d’or”

“Qu’il soit mien à ce prix là. Lorsque tu iras à Médine, viens en chercher l’argent.
Ce voyage arriva à son terme et ils rentrèrent à Médine. Jâber apporta le chameau pour le remettre au Prophète, qui dit à 

Bilâl : ”Donne à Jâber 5 woqiyas d’or pour le prix du chameau, plus trois woqiyas afin qu’il rembourse les dettes de son père 
Abdollah, et qu’il garde son chameau.”

Puis il demanda à Jâber : “As-tu établi un contrat avec les créanciers?.”
“Ce que ton père a laissé suffit-il à couvrir le restant de ses dettes?”

“Non Ô Envoyé de Dieu!”
“Alors avertis-moi au moment de la ceuillette des dattes.”

Vint la saison de récolte des dattes. Jâber avertit le Prophète, qui vint rembourser les créanciers, tout en laissant une somme 
suffisante pour la famille du jeune homme.
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  Au Nom De Dieu

Supplication de l’Imam Zayn Al ‘Abidine Al Sajjad (as):
En désirant ardemment le pardon de Dieu

Ô Dieu!Bénis Mohammad et toute Sa Famille!
Fais-nous avancer vers le repentir que, Tu aimes (et 

approuves) tant, et fais-en sorte que nous laissions de côté 
la persistance que, Tu détestes tant!

Ô Dieu quand nous faisons halte devant deux décrets, que 
ce soit dans la religion ou les affaires de ce monde, Fais en 

sorte que Ton Décret tombe qur celui qui passe rapide-
ment et ralentis (radoucis-Toi) sur celui qui dure le plus!

Quand nous doutons quant à accomplir deux choses, et 
dont l’une d’entre elle Te rend satisfait de nous, et l’autre Te 

rend Mécontent de nous, Incline nous vers ce qui Te rend 
Satisfait, et affaiblit notre force envers ce qui Te rend 

Mécontent!

Ne délaisse pas nos âmes comme les seules à décider de 
cela,

car elles choisissent la fausseté, excepté pour celui à qui Tu 
accordes du succès, et elle commande à tout ce qui est 

mal, excepté pour celui à qui Tu accordes la Miséricorde!

Ô Dieu! Tu nous créas fragiles, et nous formas avec la 

faiblesse et l’impuissance, et provoquas (entamas - inaugu-
ras) notre commencement d’une eau insignifiante;

nous n’avons aucune force, excepté par Ton Pouvoir, et 
aucun pouvoir, excepté par Ton Aide.

Ainsi confirme nous, en nous donnant du succès, Affermis 
nous dans le droit chemin, par la Fermeté que Tu nous 

accordes, aveugle les yeux de nos coeurs vers tout ce qui 
est opposition avec Ton Amour, et ne laisse à aucun de nos 
membres la possibilité de commettre une désobéissance.

Ô Dieu! Bénis Mohammad et toute Sa Famille! 

Et désigne toute chose de sorte que les murmures de nos 
coeurs, les mouvements de nos membres, les regards de 

nos yeux et les idiomes de nos langues soient dignes de Ta 
Récompense,

de sorte qu’aucune bonne action ne nous échappe, ni 
puisse nous priver de Ta Récompense,

ou bien qu’aucune mauvaise action ne reste avec nous, ni 
par laquelle nous puissions subir Ta Punition.

EXHORTATIONS AUX GENS

Tirez avantage de la vérité que Dieu vous a offerte. Profitez des avertissements de Dieu. Acceptez les bons conseils de Dieu.

Dieu dispose contre vous de preuves flagrantes et possède des arguments convaincants. I1 vous a clairement montré ce qu'il aimerait 
vous voir faire et ce qu'il n'aimerait pas que vous fassiez, afin que vous suiviez ses recommandations et que vous évitiez ses interdits.

Le Messager de Dieu disait: "Les choses répréhensibles forment une barrière autour du paradis et les passions mènent vers l'enfer".

Apprenez qu'il n'y a aucun acte d'obéissance à Dieu qui ne s'opère sans gêne ni aucun acte de désobéissance qui ne soit inspiré par la 
passion. Que Dieu bénisse tout homme qui surmonte ses passions et maîtrise les désirs de son cœur, car les désirs sont ce qu'il y a de plus 

difficile à contrôler et le cœur ne cesse de réclamer les plaisirs.

Sachez, adorateurs de Dieu, que le croyant, du matin au soir, ne cesse de dompter son cœur et de le réprimander à tout moment. Soyez 
donc à l'instar de ceux qui vous ont devancés et qui vous ont frayé le chemin. Comportez-vous face à ce monde, comme le bédouin 

voyageur face à sa tente: il la démonte et la plie.

Extrait du Nahj AL Balagha
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  Au Nom De Dieu

Al Chaykh al Amîni(1320-1390 H.)

Il s'apelle:Abdelhussein ibnou Ahmed ibnou Najaf qoli al 
Amîni.
Il est né le 25 du mois de Safar en l'an 1320H dans la ville de 
Tabrîz(nord ouest de l'Iran).

Il grandit dans cette même ville,dans une famille de science 
et de piété.Il fut éduqué par son père qui était reconnu 
comme un grand savant,ascète et amoureux de du savoir et 
de la perfection(Kamâl),sa famille était réputée conserva-
trice du point de vue religieux,en pratiquant même toutes 
les recommandations de l'islam.
De ce fait,depuis sa tendre enfance,le chaykh aimait beau-
coup les sciences islamiques,du fait aussi qu'il possédait des 
capacités intelectuelles très élevées et une mémoire 
extraordinaire.

Il commença ses études scientifiques chez son père,et 
ensuite continua chez d'autres dans l'école "al Tâlibiya",qui 
était un des plus importants  centres d'études islamiques  
de la ville de Tabrîz.Et donc,il étudia dans cette école 
les"Moqadimât"(études primaires des sciences islamiques) 
et les"Sotôh"(études moyennes des sciences islamiques) 
chez les savants de Tabrîz.
Il était très attaché à la lecture du Saint Coran,aux invoca-
tions et aux prières surrérogatoires.Il priait sans relâche 
"Salâtou Lail(prière de la nuit),ensuite la prière du Fajr et du 
matin,pour terminer avec la lecture du Coran jusqu'au lever 
du soleil.

Il rendait visite régulièrement au mausolée de  l' Imam 
Ali(a.s),et y restait des heures.De même se rendait souvent 
au mausolée de l'Imam Hussein(a.s) à pied avec certains de 
ses compagnons demanadant à Dieu Sa récompense.Leur 
voyage durait 3 jours pour un trajet de 78 km.Durant le 
voyage,à chaque bivouac,ou il donnait des conseils aux 
gens, ou leur apprenait les lois islamiques,ou ordonnait le 
bien et interdisait le mal quand il le fallait.Tout ça jusqu'à 
son arrivée à Karbala.
Durant le mois béni de Ramadan,il arrêtait pratiquement 
tout ses travaux,se consacrant uniquement au jeûne et à 
l'adoration à Najaf ou à Karbala.Durant ce mois,il lisait 15 
fois tout le Coran,et offrait 14 lectures aux 14 infaillibles(a.s).
Son livre "Al Ghadîr":
Il consacra plus de 50 ans pour écrire cette précieuse 
encyclopédie,de ce fait il imposa à sa propre personne 
certaines pratiques, comme le fait de lire ou vérifier le maxi-
mum de livres de références(plus ou moins une dizaine de 
milliers)et aussi  l'écriture,et tout ça lui prenait 16heures par 
jour!

Il voyagea aussi dans de nombreux pays 
musulmans(Syrie,Iran,Inde,Turquie,Arabie,...) pour s'aquérir 
ou vérifier  et étudier  certains livres de références.
Du fait de la  quantité importante de références histo-
riques et poétiques,"Al Ghadîr" devint une référence 
essentielle pour tout chercheur ou professeur.

Ce travail considérable est une preuve flagrante de la 
patience et la précision de l'auteur dans son étude et ses 
recherches.
Son encyclopédie  contient plus de 5000 pages.

Ses professeurs

1)Al Sayed Mohammad al Moussawi.
2)Al Sayed Mortadha al Husseini al Khosrochahi.
3)Al chaykh Aghâ Bouzourg Tahrâni.
4)Al Sayed Mohammad Bâqir al Firouz Abâdi.
5)Al mohaqiq al Nâ'ini.
6)Al chaykh Abdoulkarîm al Hâ'iri.
7)Al chaykh Mohammad Hussein Kâchifoulghitâ.
8)Al chaykh al Kompâni.
9)Al chaykh al Irouâni.
10)Al Sayed Ali al Chirâzi.
Et j'en passe...

Ses écrits

1)Al Ghâdir fil Kitâbi wal Sunna.
2)Chohada'oul Fadhîla.
3)Al Soujoud 'ala Tourba al husseiniya 'indal chi'a.
4)Imanou Abi Tâlib wa Sirâtatouhou.
5)Al 'Itratou al Tâhira fil Kitâbil 'Azîz.
Et j 'en passe...

Le chaykh meurt le 28 Rabi'ou Thâni 1390 H dans la ville de 
Téhéran,et fût enterré dans la ville sainte de Najaf.

Cheikh Ja’far Ibnul Hassan al Hilli, 
connu sous le nom de « Al Mohaqqiq 

Al Hilli »
Il est né en 602 de l’Hégire.
Al Mohaqqiq al Hilli possédait des compétences et des 
facultés élevées et complètes, qui lui ont permis de devenir 
un modèle pour la communauté islamique et un de ses 
fervents savants, tout cela grâce à l’éducation religieuse 
qu’il a reçue de sa famille et grâce à ses professeurs entre 
les mains desquels il a grandi. Voici le témoignage du 
savant Sayyed Mohsen Al Amîn dans son livre « A’yân Al 
Chî’a » à propos de Mohaqqiq al Hilli : « Son surnom de 
Mohaqqeq (Chercheur) suffit pour témoigner de sa gran-
deur, aucun savant imamite de toutes les époques, malgré 
leur nombre, n’est connu sous ce nom à part lui.

Il fut le précurseur de la méthode de recherche dans la 
Jurisprudence, il atteignit son plus haut niveau dans la 
Jurisprudence lorsqu’il écrivit ses œuvres. Il est dit dans le 
livre « A’lâm Al ‘Arab » : Al Mohaqqiq al Hilli a formé via les 
cours qu’il donnait plus de 400 Mojtahid, ce qui n’a été 
accompli par personne avant lui ».

Le Cheikh Ibn Dawûd al Hilli a dit à son propos : « Le 
chercheur minutieux Al Hilli,unique à son époque, était 
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le plus éloquant,le plus brillant dans 
ses démonstrations, et possédait une 
mémoire hors du commun.Je fûs son 
élève depuis ma tendre enfance.
Al 'Allama al Hilli dans son autorisation 
à Bani Zohra dit à propos du 
Mohaqqiq:"Ce chaykh est le meilleur de 
son époque dans le Fiqh".
De même le chaykh Ibnou Fahdul Hilli 
dit:"Le généreux maître,le plus grand 
Faqîh,l'unique de son temps,la référence 
des chercheurs et l'étoile de la 
communauté,de la vérité et de la 
religion,...”

Ses professeurs

1)Al chaykh Hassan al Hilli.
2)Al Sayed Mohammad al Halabi.
3)Al Sayed Fakhâr al Moussawi.
4)Al chaykh Mohammad al Hilli.

Ses élèves

1)Al 'Allama al Hilli(fils de sa soeur).
2)Al chaykh Abdoulazîz al Hilli.
3)Al Sayed Mohammad ibnou Tâouss.
4)Al Sayed Abdoulkarim ibnou Tâouss.
5)Mohammad al Koufi al Hâchimi.

Et j 'en passe,...

Ses écrits

1)Charâi'oul islâm fi masâ'iloul 
harâmul halâl.
2)Al Ma'ârijou fi Oussoulul Fiqh.
3)Al Mukhtassarul Nâfi' fi Fiqh al 
Imâmiya.
4)Al Maslak fi Oussoulou Dîn.
5)Al Rassâ'ilou Tissa'.
Et j'en passe,...

C'est lui aussi qui a redéfini le 
terme"Ijtihâd" que l'on connait de 
nos jours,car avant lui,ce terme 
signifiait:"donner son avis en oppo-
sition au texte"(Al Rayi).

Ce terme jusqu'à son époque était 
péjoratif du point de vue des savants 
imamites,et c'est grâce à lui que ce 
litige terminologique fut réglé.
Son livre fondamental(Charâi'oul 
Islâm)fut commenté par de nombreux 
grands savants,et le plus important 
est sans aucun doute:"Jawâhirul 
Kalâm"du "grand Marji'" al chaykh 
Mohammad Hassan al 
Najafi,surnommé"Sâhibul Jawâhir"en 
référence à son encyclopédie qui 
contient 43 volumes.C'est la plus 
grande encyclopédie de fiqh dans 
l'école imamite.

Son décès

Al Mohaqqiq al Hilli meurt le 13 Rabî' 
al Thâni en 676 H,et fût enterré dans sa 
ville natale de Hilla,et sa tombe est 
connue dans la ville,ou les gens lui 
rendent visite.

AbdAllah D.

LE CORAN

Puis l'Imam parla du saint Coran, sous l'appellation du "Livre" et dit:

Dieu révéla le Livre comme lumière dont les flambeaux ne sauraient s'éteindre, foyer à l'éternelle incandescence, océan dont nul ne peut 
atteindre les fonds, guide sûr, clarté qui ne trompe jamais, argument de valeur, manifeste dont les bases ne s'écroulent point, remède 

dont il ne faut craindre aucune réaction (En général les médicaments laissent des réactions), force dont les alliés ne connaîtront pas de 
défaite, vérité dont les tenants ne seront jamais laissés sans appui.

I1 est la substance et le cœur de la foi, source et océan de la science, jardin de l'équité et ruissellement de ses cours d'eau, foyer et fonde-
ment de l'Islam, fleuve de la vérité et sa vallée, océan que nul ne peut assécher, source inépuisable, fontaine que ne diminuent point les 

buveurs, refuge que retrouvent toujours les voyageurs, repère qui n'échappe point aux regards de ceux qui prennent la route, colline que 
ne peut grimper que ceux qui voudront l'atteindre sans pouvoir la dépasser.

Dieu en a fait un désaltérant pour apaiser la soif des savants, printemps pour les cœurs des jurisconsultes, large chemin pour les 
vertueux, remède qui extirpe à jamais toute maladie, lumière qui écarte toute obscurité, amarre à l'anse solide forteresse inexpugnable: il 
est source de considération pour qui s'y soumet et de paix pour qui y adhère; guide sûr pour qui s'y confie, justification pour qui s'y réfère, 

preuve formelle pour qui s'y reporte, témoin pour qui s'en sert, arme de triomphe pour qui en argue, soutien pour qui l'élit; il élève celui 
qui en applique les principes, il est merveille pour qui y espère; il est cuirasse pour qui l'endosse, science pour qui comprend, affirmation 

pour qui entretient, code pour  celui qui juge.

Extrait de Nahj Al Balagha
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Les parents et l’avenir des jeunes
L'être humain dans sa croissance,dès 
qu'il arrive à l'âge de puberté et de 
l'adolescence commence à changer 
et se transformer à tous les 
niveaux(physique,mental,intellectuel
,...).
C'est à ce moment précis qu'il faut 
être vigilant,car il entre dans un 
monde qui lui est inconnu(le monde 
des adultes),rempli d'embûches,
obstacles,et  de surprises,etc...
Et du fait que tout est nouveau pour 
le jeune,il est assoiffé de connais-
sances et de recherches,et là com-
mence réellement son épreuve dont 
l'avenir dépendra directement du 
résultat de celle-ci.

Pour que le jeune réussisse cet 
examen complexe et difficile,il doit 
requérir à plusieurs conditions fonda-
mentales et essentielles:
1)Un bon entourage:cela signifie que 
la famille,les proches,et les profes-
seurs jouent un rôle primordial dans 
l'éducation,l'instruction et la bonne 
guidance  du jeune,car comme ce 
dernier est inexpérimenté et ignorant 
du monde des adultes,il est en 
constant besoin de conseils et 
recommandations.Et ces derniers 
sont sans aucun doute les personnes 
les plus aptes et qualifiées à cette 
lourde tâche,du fait qu'ils sont les 
plus proches et le plus en contact 
avec le jeune.

Par contre,si cette condition n'est pas 
présente ou inexistante,le jeune se 
sent seul et perdu,et se dirigera donc 
vers d'autres personnes(en général 
d'autres jeunes inexpérimentés 
comme lui),et de ce fait devient une 
proie facile à tous ses désirs et envies 
mêmes les plus aliénés!

Malheureusement,c'est ce qui se 
déroule de nos jours dans nom-
breuses sociétés,ou le rôle fonda-
mental des parents, et des proches 
est minimisé ou inexistant.Et tout ça 
au nom du droit  de la jeunesse et de 
la liberté de l'individu.Par 
conséquent,le jeune à 18ans,alors 
qu'il est au début d'une route 
inconnue,souhaite son indépen-
dance totale,car on lui a inculqué que 

A travers cette philosophie individu-
aliste et ingrate,nous comprenons 
mieux l'importance et l'utilité fonda-
mentales de la religion,qui insiste 
énormément sur le rôle et le traite-
ment des parents.

En résumé,la réussite du jeune 
dépend directement de sa relation 
avec   ses   parents ses et ses 
proches,et non pas comme peuvent 
le prétendre certains,de lui même et 
de sa  liberté! 

A Suivre...

AbdAllah D.

le rôle des parents et proches est vain et 
inutile,car il est devenu un adulte,et donc tu 
es libre de ton choix.

En fait,c'est là ou réside toute la 
problématique,car il est iraisonnable  et 
insensé  de laisser quelqu'un vivre dans 
l'inconnu,sans conseils,ni recommanda-
tions et ni contrôle,sinon toutes les bêtises 
et   follies sont permises et par conséquent 
pratiquées.Et c'est ainsi,que le jeune peut 
tomber   dans la débauche,et est pratique-
ment condamné à échouer à   son  examen.
Les exemples au quotidien ne manquent 
pas,nous avons tous des connaissances qui 
du fait de ce manque ont basculé et chaviré.
L'islam de son côté du fait de l'importance 
de ce sujet,n'est pas resté les bras croisés et 
ni muet,mais au contraire,a insisté sur 
l'importance des parents et de leur rôle 
primordial pour l'avenir du jeune.

Il est rapporté qu'un homme est venu chez 
le Prophète(a.s) en lui disant:" Prophète 
d'Allah,j' ai commis et accompli toutes les 
mauvaises actions,comment puis je me 
repentir?Le Prophète lui répondit:As tu encore 
un de tes parents vivants?Il lui répondit:Mon 
père.Le Prophète lui dit:Retourne vers lui et 
sois aimable et bienveillant  envers lui..."( 
Mawsu'at   ahâdith Ahlul Bayt.T.12 p.110.)

Ce hadîth nous éclaire trés bien de 
l'importance des parents,et que toutes les 
erreurs que puisse commettre le 
jeune(perdu)peuvent être pardonnées,rien 
que le fait d'être bienveillant envres ses 
parents.
Malheureusement,dans la société 
occidentale,les parents à un certain âge 
sont envoyés dans des hômes.Est il juste de 
remercier ces personnes intentionnées de 
cette manière?

On rapporte qu'un homme de ceux qui 
nient l'existence d'Allah est allé voir l'un 

des califes et lui a dit:
"Les savants de ton époque disent que cet 

univers a un créateur, je suis prêt à leur 
établir que cet univers n'a pas de créateur"

Le calife envoya quelqu'un auprès d'un 
savant éminent pour l'informer de la 

nouvelle et pour lui ordonner de venir.
Le savant fit exprès de se présenter avec un 

léger retard au rendez-vous, puis arriva.
Le calife l'accueillit et le fit asseoir au coeur 
de l'assemblée, alors que les savants et les 

gens importants s'étaient réunis.
L'homme dit alors:

"Pourquoi arrives-tu en retard ?"
Le savant lui répondit:

"Il m'est arrivé une chose surprenante, c'est 
pour cela que je suis arrivé en retard. En 

effet, ma maison se trouve de l'autre côté 
de la rivière du Tigre (Dijlah) et lorsque j'ai 
voulu traverser, je n'ai trouvé qu'une vieille 
embarcation, dont les planches ont bougé 
et se sont rassemblées. Ainsi, elles se sont 

jointes les unes aux autres pour constituer 
une barque bonne pour la navigation, tout 

ceci sans l'exercice d'un menuisier ni le 
travail d'un ouvrier. Alors, je me suis assis 

dedans et j'ai traversé la rivière pour arriver 
içi".

L'homme s'exclama alors:
"Gens, écoutez ce que raconte votre savant 

! Avez-vous jamais entendu des paroles 
plus mensongères que celles-là ? Comment 

une barque peut-elle exister sans qu'un 
menuisier la fabrique ? Ceci n'est que pur 

mensonge !"
Alors le savant dit:

"Ô toi mécréant, s'il n'est pas valable selon 
la raison qu'une barque existe sans que 
quelqu'un la fabrique et sans menuisier, 

comment peux-tu prétendre que cet 
univers existe sans créateur !"
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Composition du nouveau Testament
Le mois dernier, nous avons publié un 
article reprenant une comparaison entre le 
Prophète Moïse (a.s) et le Prophète Moham-
mad (s.a.w), et à laquelle on concluait par 
une parfaite similitude entre ces deux 
grands envoyés de Dieu. Ce mois ci, nous 
reprenons notre présentation de la Bible, en 
particulier l’Evangile communément appelé 
Nouveau Testament.

Le nouveau Testament est constitué de 
vingt-sept écrits, dont certains ne sont que 
de courtes lettres. Il s'agit des textes 
suivants :
- quatre versions de l'évangile : selon 
Matthieu, selon Marc, selon Luc et selon 
Jean.
- les Actes des Apôtres, livre attribué à Luc.
- quatorze lettres de Paul.
- sept lettre de divers disciples (Jacques, 
Pierre, Jude et Jean).
- le livre da la Révélation (ou Apocalypse) de 
Jean.

Contrairement au canon de l'Ancien Testa-
ment (versions chrétiennes), le canon du 
Nouveau Testament est commun aux trois 
grands courants du Christianisme. Il a été 
établi par l'église ancienne, après maintes 
controverses, durant le quatrième et les 
cinquièmes siècles. Mais la plupart des 
historiens chrétiens actuels contestent 
l'authenticité des auteurs présumés de ces 
livres. Selon eux, Matthieu ne serait pas 
l'auteur direct de l'évangile qui lui est 
attribué, etc.
Ces livres ont tous été écrits en grec, alors 
que Jésus parlait l'araméen. Les versions 
grecques de l'Evangile original araméen, 
ont introduit des concepts hérités de 
l'hellénisme, étrangers aux modes de 
pensée et d'expression sémitique.

Les trois premiers évangiles, dits synop-
tiques, sont assez proches, malgré de nom-
breuses variantes, et parfois des contradic-
tions. Celui de Marc semble être un résumé 
approximatif de celui de Matthieu. Et celui 
de Luc, qui est le résultat, selon son auteur, 
d'une enquête personnelle auprès des 
témoins encore vivants est plus complet 
que les deux précédents, mais avec 
d'importantes variantes et contradictions 
par rapport à eux. Ces évangiles sont le 
reflet de l'original oral araméen. Ce sont des 
témoignages personnels ou de «seconde 
main», qui divergent naturellement comme

Romains d'origine polythéiste, et où l'on 
peut dire qu'elle refaçonna complètement 
les dogmes de l'Eglise primitive.

Par contre, concernant ce dernier évangile 
de Jean, et bien qu'il soit le tardivement 
rédigé, il est peut-être aussi le seul écrit de 
la main d'un apôtre direct de Jésus (a.s). Car 
si Jean était très jeune et illettré durant la 
vie de Jésus, il a ensuite eu tout le temps 
nécessaire pour écrire ou faire écrire, par un 
proche disciple, en grec, sa relation de 
l'Evangile. Il semblerait maintenant que 
cette version est plus proche de l'Evangile 
oral originel. Jean, s'il n'était pas le chef des 
apôtres, notamment en raison de son jeune 
âge, n'en était pas moins, selon la tradition 
chrétienne, le disciple préféré de Jésus (a.s), 
et sûrement celui qui a le mieux compris, 
intuitivement et grâce à cette proximité, la 
dimension éminemment mystique des 
paroles du Verbe de Dieu, Jésus (a.s). De 
plus, il est le seul à annoncer clairement la 
venue de l'autre Intercesseur, avènement 
annoncé, pourtant capital et qui n'avait pas 
marqué les précédents évangélistes, qui 
n'en font mention qu'allusivement. Jean a 
comblé cette lacune importante. Ecrivant 
sous l'inspiration de son Maître Jésus (a.s), 
ce dernier lui a permis de ne pas oublier 
cette annonce décisive, que Dieu rappelle 
dans le Coran :
« [Evoque] Jésus, fils de Marie, quand il dit 
aux fils d'Israël: «Je suis l'envoyé de Dieu 
auprès de vous [venant] confirmer ce qui, 
de la Thora, est antérieur à moi et annon-
cer un Messager qui viendra après moi, 
dont le nom sera Ahmad («très louange»)» 
(61,6).
Des dizaines d'autres recueils évangéliques 
circulaient dans la chrétienté jusqu'au 
Concile de Nicée (325 ap. Jésus-Christ). 
Concile ne retint que les quatre évangiles 
cités dans le canon, déclarant apocryphes 
les autres, c'est à dire « à cacher » au peuple. 
Ceci en raison de l'authenticité douteuse de 
ces documents. Leur lecture n'était cepen-
dant pas interdite aux ecclésiastiques. C'est 
donc à l'issue d'un congrès  qu'a été définie 
la « parole de Dieu » pour les Chrétiens, trois 
siècles après le départ du Messager Jésus 
(a.s) ! L'intervention de l'élément humain, à 
l'intérieur même de ce qui est considéré 
comme «parole de Dieu», est on ne peut 
plus manifeste.

Al Hassan R.

divergeraient toutes personnes 
rapportant les mêmes faits. 
Cela prouve également que ces 
versions évangéliques ne 
peuvent recevoir le titre de « 
Parole de Dieu », mais simple-
ment et tout au plus, le titre de 
« reflet » de celle-ci. Il s'agit 
donc de trois « traductions » 
différentes et imparfaites, d'un 
original araméen oral, ce qui 
explique leurs contradictions.
   Les plus anciens manuscrits 
de ces évangiles sont tous 
écrits en grec. Il est probable 
qu'aucun évangile, sauf peut-
être celui de Matthieu, n'ait 
jamais été écrit en araméen, 
encore moins en hébreu, car 
tous les apôtres de Jésus 
étaient illettrés, excepté Judas 
Iscariote et Matthieu. Ce n'est 
donc, en réalité, que par les 
disciples des apôtres, que ces 
«évangiles » nous sont parve-
nus.

Ainsi, Luc, selon la tradition 
chrétienne, serait un disciple 
de Paul et Marc serait un 
disciple de Pierre. Seul 
Matthieu aurait écrit ou fait 
écrire un original araméen qui 
est de toute façon perdu, et qui 
n'est connu que par la traduc-
tion grecque qu'en a fait un de 
ses disciples.
Quant au quatrième évangile 
canonique, celui de Jean, plus 
tardif, il a été également écrit 
directement en grec par son 
auteur présumé ou par un de 
ses disciples, qui connaissait 
sans doute les autres biogra-
phies précitées et a voulu les 
compléter et en combler les 
lacunes. C'est également dans 
cette version qu'on trouvera la 
plus forte influence 
philosophique et métaphy-
sique hellène, ce qui tend à 
prouver que cette influence fut 
précoce et augmenta rapide-
ment dès la fin du premier 
siècle et jusqu'au quatrième 
siècle, avec l'entrée massive 
dans l'église des Grecs et des 
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Jurisprudence Question

Réponse

 Si les matériaux avec lesquels on peut faire le tayammurn (comme la terre, le gypse, la pierre 
d'albâtre, etc.) sont fixées sur un mur, notre tayammum sera-t-il valide? Ou ces matières 
doivent-elles être sur la surface de la terre?

Le fait que ces matières soient sur la surface de la terre ne fait pas partie des conditions néces-
saires à la validité du tayammum.

Question

Réponse

Si à cause du manque d'eau ou de son utilisation nuisible à sa santé, quelqu'un fait le tayam-
mum à la place du ghosl de janâbah, lui sera-t-il permis d'entrer dans une mosquée, de partici-
per à une Prière collective et de réciter le Coran?

Tant que la raison qui a permis de faire le tayammum est valable et que le tayammum est 
valide, il peut accomplir tous les actes d'adoration conditionnés par l'état de purification 
rituelle.

Pour plus de questions réponses concernant la Jurisprudence, vous pouvez consulter “le Guide 
pratique du musulman” de l’Ayatollah ‘Ali Al Kahminaï à l’adresse suivante:

http://ma3soumines.free.fr/guide/musulman.html

Théologie Question

Réponse
Y a-t-il différents degrés au Paradis et en Enfer?

Il existe en effet différents niveaux pour acceuillir les gens.
Question

Réponse

La Réssurection de tous les hommes, depuis Adam au dernier survivant, a-t-elle 
lieu le même jour?

Oui.Tous sont ressucités en même temps.

Histoire Question

Réponse
A quelle date commence le calendrier chrétien?

Il commence à la naissance de Jésus Christ.
Question

Réponse
Par qui fut construit le temple sacré de la Mecque, c’est-à-dire la “Ka’aba”?

Il fut construit par Adam (as).
Question

Réponse
Qui était le muezzin du Prophète (saw)?

C’était l’abyssin “Bilâl”, esclave acheté par les musulmans après s’être converti à l’Islam et qui 
fut ensuite libéré.

Coran Question

Réponse
Dans quelle Sourate se trouve  « AYATE  SHAHADHAT » ou  « Verset d’Attestation » ?

Sourate “La Famille de ‘imrân” v.18.

Question

Réponse
Quel verset  certifie la préservation du Saint Coran  par Allah jusqu’à la Réssurection?

Sourate Al Hijr, v.9.
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Lorsque l'eau eut livré bataille, tut rendue sale et telle que les sens la rejetèrent, Dieu la 
ramena dans la mer de la Bonté, afin que l'Eau de l'eau puisse la purifier généreusement.

L'année suivante,elle revint, balayant fièrement le sol. « Hé ! où étais-tu ? » « Dans la mer des 
purs.

« Je suis partie d'ici souillée ; je suis revenue purifiée . J'ai reçu une robe d honneur, je suis 
revenue sur terre.

« Ecoutez-moi, venez a moi, O vous qui êtes souillés, car ma nature participe de celle de Dieu.
« J accepterai toute votre souillure ; j'octroierai au démon la pureté de l'ange. « Quand je 

serai de nouveau salie, je retournerai là-bas ; j'irai a la Source de la source des puretés.
« La, j'enlèverai de ma tête le vêtement dégoûtant ; je me redonnerai une robe immaculée. « 
Telle est son action,et mon action est la même : le seigneur de tous les êtres créés est Celui 

qui magnifie le monde. »
Si ce n'étaient nos impuretés, comment l'eau aurait-elle cette gloire ?

Elle a dérobé des bourses d'or à Quelqu'un, puis elle court dans toutes les directions, disant : 
« Où se trouve un (insolvable) ? »

Tantôt elle répand ses trésors sur un brin d'herbe qui a poussé, tantôt elle lave le visage de 
celui dont le visage est sale.

Ou, à la façon d'un porteur, elle prend sur sa tête le navire qui,sans mains ni pieds, se débat 
sur les mers.

Cachés en elle des myriades de remèdes, car chaque remède provient de sa nature et de ses 
propriétés.

L'âme de chaque perle, le cœur de chaque grain pénètrent dans la rivière pour y trouver la 
guérison, comme dans une boutique de remèdes.

C'est de là que vient la nourriture pour les orphelins de la terre ; de là que provient le mou-
vement pour ceux qui sont étroitement enchaînés, les assoiffés.

Quand ses réserves (de grâce) sont épuisées, elle devient trouble, elle devient souillée sur la 
terre, comme nous le sommes.

A Suivre....

Que nos meilleures salutations soient sur notre Prophète lumière de la guidance et sur sa 
sainte descendance étoiles de la clairvoyance et sur leur serviteur soleil de la persévérance.

Saïd V.

« Comment l'eau nettoie toutes les impuretés,et, ensuite, est nettoyée de l'impureté 
par Dieu le très-Haut. En vérité, Dieu le très-Haut est excessivement saint »
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